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LOGIQUE

On disait d'un nouvel échevin
qu'il aime A se fairegraisser la, patte.

Çà n'est paa étonnant, répond un
loustic, il a. été ai longtemps nus-
pieds. . t

0 R.QL ER IES -

Entre.mendiants:
L'aveugle. - Tu as donc fait un

héritage, pour porter des chemises
pareilles ?

Le sourd muet.-Mon cher, à Sects
tu ps t'en payer de pareilles.

Le cul; de jette.--Où donc, que j'y
coure ???

Au Recorder.:
-Fils de bonne.famille, bien élevé,

ayant eu de bons exemples sous vos
eyeux, qu'êtes-vous venu faire ici?

L'accusé, se levant et avec dou-
ceur,:

-Votre honneur, je ne demande
pas mieux que de m'en aller 1

Entre maltres et domestiques:
-11 me semble, Jean, que vous

restez bien longtemps A table.
-Ah,! je vais vous dire, madame.:

ça vient de ce que, à la cuisine, on
mç, deux. heurcs à répéter ce que
vous dites à,table en dix minutes !

Un monsieur tombe devant une
vetitureet va infailliblement être écra-
sé, lorsqu'un autre se précipite et le
retire de dessous les pieds des che-
vaux.

La victime reconnait son sauveur.
-Comment, docteur, c'est vous ?

je,vous dois la vie ?
Le.docteur, avec bonhomie: '
-Oui, mon cher, c'eût été domma

ge. Vous. avez une maladie de coeur
superbe,: vous pouvez "durer" en.
core six mois.

Entre célibataires enragés:
-Alors, si je me marie, ce sera une

betise ?
-Paidon, deux...
-Comment 1
-Celle que vous ferez, et celle que

fera la jeune fille en vous prenant.

Sur un paquebot transatlantique.
Entre compagnons de cabine :
-C'est égal, comme le logement

ýest petit 1
-Mon cher, tu n'es jamais con-

tent : nous sommes au large et tu te
plains d'être à l'étroit.

Maman gronde le petit Auguste.
qui est tombé en jouant et qui a déd
chiré son pantalon.

-Désordonné 1 Gaspilleur I Un

pantalon tout neuf 1
-Mais, maman, je n'ai pas eu le

temps de l'ôter avant de tomber.

Le Recorder à un témoin:
-Quelle est la distance entre votre

demeure et l'hôtelier chez lequel s'est
passée l'affaire? En combien de
temps faites-vous le chemin ?

Le témoin, après un instant de si-
lence :

-Est-ce pour y aller ou pour en
revenir ?

Une vieille coquette, parlant de son
âge en présence de notre ami Paul
D... soutenait qu'elle n'avait que qua-
rante ans.

-J'aurais tort de ne pas le croire,
dit D..., il y a plus de dix ans que
vous me dites la même chose.

Au four crématoire.
-Comment, mon cher, vous faites

incinérer votre belle-mère ?
-Que voulez-vous, mon cher 1...

c'est Plus sûr I d

X..., à son cocher:
-Qu'est'ce qu'il y a, Baptiste ?
-Les chevaux prennent le mors

aux dents •

-Ne pouv< z vous les retenir ?
-Non, monsieur.
-Alors, tâchez de défoncer une

boutique a bon marché 1

On félicite Gontran, qui, après une
vie agitée, a épousé une petite femme
adorable et pleine de coeur.

-Veinard, va i Tu ne méritais pas
de trouver cette perla.

-Ah 1 si, par exemple 1... Ce que
j'ai ouvert d'huttres avant de la ren-
contrer I

Maman, puis-je parler?
-Non, mon petit, tu sais qu'on ta

'défendu de parler à table.
-Ne puis-je dire un seul mot ?
.- Non, attends que ton père ait fini

de lire son journal.
Le déjeuner fini, le père dépose

lentement son journal sur la table.
-- Ee bien, petit bavard, que vou-

lais-tu nous dire ?
-Que le robinet de la salle de bains

est rei té ouvert.

Dieu lit dans les coeurs.
i La tireuse de cartes lit, en sus, dans
les piques, les trèfles et les carreaux.

Un marchand de vin à son fils qui
lui succède :

-Et n'oublie pas, mon fils, qu'on
peut faire du vin avec tout... même
avec du raisin.

Un bourgeois accourt tout essoufflé
vers un homme de police.

-Mousieur, venez vite. -Il y a un
voleur en train de défoncer mon safe.

Le gardien de la paix avec calme :
-Impossible, je guette un chien

qui est sorti sans médaille.

Un maquignon et un paysan sont
en procès à propos d'un cheval ma-
lade ; en attendant que Thémis dai-
gne prononcer, un des plaideurs pro-
pose une mesure qu'il qualifie de pro-
visoire, dans les termes que voici :'

" Attendu que l'abattage du cheval
est une mesure "conservatoire" qu'il
est urgent de prendre..."

I Conservatoire I I 1 "
On demande l'avis du cheval.

Au bois:
Une forte et bedonnante Madame,

en train de prendre le frais sur un
banc, désigne à sa voisine, avec une
pointe d'orgueil, un superbe attelage
-qui passe:

-Vous voyez cette jolie blonde, en
voiture, avec ce petit brun. Et bien,
c'est ma fille...

-Ah I ils sont mariés ?
-Lui, oui... mais pas elle.

Au cathéchisme.
Une jolie blondinette est interrogée

par M. l'abbé.
-Voyons, mon enfant, dites moi

quel est le cinquième commandement
de Dieu ?

l'a fillette cherche en vain dans sa
tête.

- Allons, réfléchissez un. peu.
Homi... Eh bien P... Homici...

- Ah 1 oui :

Homicide point ne seras
Qu'en mariage seulement.

Les graves occupations de notre
solliciteur général ne l'empêchent pas
d'avoir, de temps à autre, le mot pour
rire.

L'autre jour, il indique à un collè-
gue trois députés qui sont voisins de
pupitre et lui dit :

-Voyez comme le hasard arrange
drôlement les choses -Tétrault, Ma-
gnan, C...ooke.
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AU PTIT WINDSOR

-Hallo, Félix, comment ça va?
-Ça va pas mal. Je sors de table.

Je n'sais sac-ié pas comment fait
Joe pour servir un repas à si bon
marché. Que l'diable m'emporte si
j'n'ai pas mangé de quoi nourrir trois
hommes, pour 25 cis. J'ai tant mingé
que je n'puis plus marcher. On
m'dit aussi que ses huitres sont extra?

-Oui, j'pense, je viens justement
d'en manger un demi quart ; elles
sont A. I.

-C'est bien, je m'en vas me repo-
ser un peu et j'vas être bon pour en
claquer au inoins trois douz.tines.

Le Il P'tit Windsor " est perché au
coin de la rue St-Jacques et de la
Côte St-Lambert. Joe Poitras en est
le propriétaire.

Aux lecteurs du CANARD d'essayer
ses repas à 25 cts.

MUSIQUE ET LITTÉRATURE
Le Passe-Temps donne, par année,

70 à 75 morceaux de musique choisis
pa mi les oeuvres des auteurs cé'r s ;
ce qui vau. chez le marchand $35 à
$40. De plus Tz pages de littérature;
ves feuilletons sont d'une sésère mora-
lité et des romances les plus en renom.
Ce journal, richement illustré et im-
primé sur papitr de luxe, contient des
articles sur la musique, sur les événe-
ments du jour, une causerie sur la
mode (illustrée), etc, etc. Un numéro,
5 cts. Abonne-ment, $i 50 par année.
Adresse, Le P.ssse Temps, 58 rue St.
Gabriel, Montréal.

LE CYOLORAMA
Quoi de plus agréable que de

s'instruire en s'amusant et quoi de
plus amusant et de plus instructif que
de regarder de jolies gravures bien
faites et pleines d'actualité.

Eh bien, vous avez tout cela
dans le CYCLORAMA. Pour 5 cts, on
vous donne une centaine de gravu-
res artistiques, d'actualité, amusantes
etc. Le tcxte en est bien écrit et
cette publication mérite à tous les
titres d'être conservée dans les fa-
milles.

Tous les événements du jour y
sont consignés sous une forme beau-
coup plus frappante et saisissante
que par la description écrite.

Tout le monde, les enfants sur-
tout, se rappelle toujours ce qu'il a.
vu une fois, tandis qu'on oublie bien
vite ce qu'on lit.

Acheter le CYCLORAMA, à 5 ct& le
numéro, c'est le meilleur placement
qu'on puisse faire.
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